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SUR LA

VITESSE D'ACCROISSEMENT DES ONGLES

par

M. L. DUFOUR
professeur de physique à l'Académie de Lausanne.

Les observations qui ont servi de base au présent travail ont
été commencées il y a douze ans. Elles ont été entreprises
occasionnellement, à propos d'un incident sans importance. En 1859,
mon attention fut un pou spécialement attirée sur la question de
l'accroissement des ongles à propos d'une tache de forme bizarre
que je vis se déplacer sur l'ongle du médius gauche. Ce déplacement

me paraissait singulièrement rapide, plus rapide, me
semblait-il, que ce qui doit résulter de l'accroissement ordinaire de
l'ongle. Désireux d'avoir des renseignements plus précis sur ce
fait, j'essayai quelques mesures pour apprécier la vitesse de
progression du point observé. Cette vitesse étant, obtenue, au moins
approximativement, je voulus la comparer à l'accroissement
habituel des ongles ; mais les données me firent absolument défaut.
Quelques recherches dans des ouvrages de physiologie, ou quelques

questions posées à des hommes compétents, me fournirent
très peu d'éclaircissements, et il me parut probable que le sujet
de la vitesse d'accroissement des ongles avait été peu étudié. Je

poursuivis alors mes observations, comptant les prolonger très
peu. Mais de nouvelles questions ne tardèrent pas à se poser au
fur et à mesure que j'avançais. Comme il arrive si souvent dans
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